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PETITION :CU CHEF 1\KUBOR DE YARnEN I~T IU 

Cffil..J!' JOTJII T:T.fi.HRIC3 DE BOE, CONCEHN.Al-fl, NNmU 

Note du Secreta1re g~ncral : Conformem(;mt a l'article fV+ du ree;lcment - ..-;-~,.-.... , 

interieur du Con:Jeil de tutelle, le Gecretatr.o ,:~cneral a 1 1honncur de 

transmettro c1.•joint nux mcmb1·ea du Oonoeil de tntelle uno cmunnm.tco.tion en 

date du 8 mat 1950, emanant du Chef Almbor cle Yarrcn et d.u Choi' ~l:ll~l I!al'J'it1 

de Boo ot ccncernan·t ·le Teri•ltoire sous tutelle do Naurn. Cette communicati,on 

Uniee dnno leA Terrltoires ooua tutelle d.u !'ac 11'1que • 

. , 
•' 
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T /l~E:r .9/7 
Franc;:ais 
Page 2 

CO PIE 

Au Consoi.l de tutelle des Nations Un:i.cs, 

aux bona soins de la Mission de visite .des 

Nations Unies dans le Pacifique, 

Nauru. 

Ivlessieur.s, 

,· 

Nauru, 

Central Pacific, 

8 mat 1950. 

Au nom d.e la population de nos deux <Uetricts, noua avons 1 'honneur de 

vous ad.resser une petit1.on, 'Pour obtenlr. 

1. Que, par 11 intermediaire dE's }!atio~n Unieo 1 l'Autor'i:tc chargee de 

1 'administration veuille bien nous rendre lea terreo ·sur les<Jl.le' 1Nl elle a 

construi t le terrain d. 'atterrissage. 

2. Qne,o:t olle eotime n~cesse.ire de dispose:r d 1un· terrain d'atterrissage, 

1 1Autorit~ charsee de 1 1administration constrniae ce terrai.n dans une autre 

partie de notre tle. 

Noua eetimons devoir apporter de nouveaux ecla'i.rcissemente ~ ce sujet, 

bien que lee declarations que nous -pouvons avoir a faire figurent de'ja pour la 
' , , , t , 

plupart dans lea pet1.tions que nous avons presentees precedemment ; la 

t ' ' ' , , I majori e de ces petitions a ete souwise :par ecrit et l'on peut s en procurer 

des copies, soit au eiese de l'Administration du Nauru Domaneab, soit a celui 

de l'Administration de Nam·u. Pour faciliter votre tnche, nous avons joint a la 

preaente petition, en tant que partie integrante dudit document, lea copies de 

certaines petitions qui ex.posent de nouvelles raisona pour lesquelles, etant 

donne 1 1etendue limitee de la surface cultivable de notre !le, 1.1 convient de 

noua rendre les terres gut noua appart-.tennent et sur lesquelles on a construit 

la piste d 1atterriasage. 

Lea motifs que nous invoquons pour obtenir la restitution des terrea sur 

lesquelles est construit le terrain d'atterrissage soot des plus valables ; 

noun nous trouvons en face de difficultes qui sont dues au fait que la surface 

cultivable de notre region est tree limitee ; nous sertona heureux que la 

Mission etudie ces difficultes au cours de son se jour dans notre tle. Le 

Gouvernement australien en connatt certainement quelques-tmes, a' 11 ne lea 
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connatt pas toutes. Toutefois, atttant que nons -puisoions en ju~er, il conserve 

la :piste d. 'atterrissar.e pour repondre' c test dn moino cc qu 'on nous fait 

cam-prendre,- au deoir des ·Nations Unios. 

Nons nous rendons com-pte que le terrain d 'atto1~risi3age act~tcl a 1 'nvantac,e · 

essential dtexiater deja (eo qu.i n'est d'ailleurs la fur.to de perscmne, saur 

Celle de la malveillanco d.cia lTaronais) 'et de ne cauter presque rien e ceux 

qui l'utilisent. Doit.;.on tirei· profit de cetto nitunt"i.on au d6triment d 1une 

population faible et sans dcfense ? 

Actuellcment, nous deairons rappelcl' que, b1.en que l'OPACI.ait 

classe le terrain de Nauru cornrne ne:.'oC:rome international regulier ·pour conrtes 

distances, 11 n'y a eu en 1116yenno1 nu GOll!'B dOH tro1o dernierea annees, que 
,. 

deux avions par an venant d.e l'l'lunt,ralie qui y ont attorri et cele.. a den 

intervalles irrecuJ.ie:;:a. Jl1oqn 'a l•rbeent, aumm avian n.'a· attel•ri sbr ce 

terrain au coui~a de le. '))l'e:Jente annee. 

Par centre, les services de bateum:: sont beauconp plus reculiers et 

coraportent au moino deux ba:\ic~nx par sei.ilaine. 

En outre, nous n'avons re~u a.ucune compensation pour l'uoa.ge qu'on fait 

actuellement des terres qui nous apparti~nne·nt cornme piate d 1a.tterrisange, 

Une situation si regrettable peut-elle exiater sous nn regime de gouvernement , . 

democratique ? 

Comperant le de seupoir dans l'equel nous a plonr,:e s 1' occupe t: on par la 

force des terrains en questton a la satisfaction nppareute mani.festee jusqu'a 
,I 

present -par ler3 occupants, noue nous sornmes graduellement conva :ncno qu 'on 

nons refuse justice -parce que noua ne eommea qu 'un petit peuple et ne aommes . 

pan en mesm~e d 1excrcer notre pom·oir ou no"t.1·e influence dans aucvne aph~re. 

Si l'on enttme que la necessite ponr les Nations Unies ou toute autre 

autorite de d.ispooer d'un te1~rain d.'atterrisoace est ~:a urgente que nos 

propres besoins, nous demamlono tr~o f'runchemcnt quo l'on fasse un compromis 

nous voua aiderona ~ trouver et ~ connt:ruire un autre aerodrome dans une autre 

partie de not:r.e ile, ou i1 empietera:l.t mains nur les t-ettes desqnelles notre 
, 

peuple ttre scs moyens d'exiatence. ~Tons nous permottrions alors de auggerer 

qu'on niyelle lea terrai.tw qu'on a doca:pea pom:• en extra.ire le phosphate et 

qu'on y conatrnise un terrain d'atterrlBsace perrnanent. l'Jotw nous rendons 

parfaitement compte qne ceci .. entrat'nerait des frais aonaid6rables et neces~:ri .. 

tera un travail tres dur. Neanmoins, nous sommes certains qu 'on pourraH 
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surmonter. c~s ,diff~cult~s-. eB · combinant -l~e. rass9urpes ,dee t:roj ~- Autori t~s qui 

nous c:ouvernent, celles _des -Nattons. ~nie~ . .et. toute _.l'~icle que. nons :.ser:l ons en 

mesu1•o de i'ournir en arr;enii ou en main-d·'q~uvre. A'i.nsi, n<?n seule.ment un 

t~r:r,ain. <1 '~tterrio.sage f;Jerat t construi t, maia .,enco:re on alu·ai,t. nti1t.se· pour le 

b"ien de taus lee carj,•.iel'es .de phosphate, qui ·,de-parent notre pnysage 'et qui, . . .. · . . . 

dans leur -etat.. ~c:tuel., ne Aauraient cqnott tu er un. avt'lnta{7,e· I'·Jttr pc;.·nonue. .Jioua 

lai~sqns aux. re-presentants des Nations Ut'liea, plus com1)etonts que. nous-memea,··, 

le sotn d tapprofondir cette proposi tton a laqyelle noua sommen :mnrratncus ... ,, ,.< 

qu 111 eat poss~ble de, d~nner1 -pra~i.quemont. suite.. .. :··. 

L'Orga111sa,t.ton des Nat.ions Unies .. eat uotre dcr.nier et seul espoir et. 

nons en app~l~:ms. t1JB.intenant a lo Nl ss ion qn 'elle noun a envoyee pol,lr qu 1elle · 

nous fBtsse re.ndre justice •.... 

Vcuillez agreer, e"tc •.. 

Presentee an now do la tJOpulation des· di-str:icts de 

·:· . 

· Ye.rren. et :Boc • . 

(sic~n~) : ... 1na.mcR ~,-

(Alm'llor}. Che:r de -YABTIEN ----·- ... ~··--. 

J.qhn HA.nHIS 
(John Ib.rria) . Chef, de DOE . ___ .;.....;.._ 

' Begu au siege tle~ Nations. Bnt~s, le 22·: m~~.1950. ·: 
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Ml'J-IOR'lliDUM ADRESSE A 

His Honour, 

The Adminlstrator, 

NAURU~ .· 

CO PIE. 

Aux bo~s, so·~ns d.u "Ntiurna.n Councn. o1' Ch1ei'n 11
• 
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N<1m·u Isl~nd 

Cen~ra.l racific · . 

. 21 dece,mb1~e 'l9lJ.7 · 

Objel:; : PRO.mT DE CONSTRUC'.t'ION D'VN TER11.ATil D'AT"J:E.RTIISS/IGl!i Dli.J:JS I.E DISTRICT DE 

Ylli"1HEN I1'T DE BOE. 

Nous, lea habi tants associes des districts de Doe et c.e Yarren, soumettons 

cette p6ti.ti.on et demandons a l'Administration de Nauru de prendre des mesures 

-pour que la Quantas Emptre Ai:n1ays et l~ B1~itish .Phosphate Commissioner£' 
-----"- ----- .. _, ............... .....___...._,I I. - _ • ...,._.,_ ___ .... __ _ 

cesaent d 1utiliser nos deux distrtcts comme terrain d'atterrisoage. 

Nous rcfuaons cette inrJtallation moderne :pour lea .ra:loons .suivantea 

1) · Le ten·ain d 1atterrissage ne nous apportera aucun a:vo.nta·.~e sauf 

-peut-etre en ce qui concerne le trans-port vera l'Austral:ie d'un courrier 

d'ailleurs fort restraint .• 

· 2) Cc terrain occupe la plus grande partie de nos deux d:lstr:tcts qui, a 
notre avis, sont lea dtatrtcts lea plus habi tables. de l'ile, ce qui nous sera 

lO.iSO~ ne permettra pas a UUe pOIJUlati.on· Sane cease C~oisaante de Vivre dans de· 

bonnes conditione ; 

3) . Etant donne que le terl'ain d'atterrissaGe est-aitue sur leurs terres, 

certains de noo concitoyens no sont pas en mesure de retourner dans lours 

di.stricts. 

Plns d'un quart de la -populat:ion.totale·de 1-'f'le eat ·crir;iuatre de ces 

deux districts. Boe,.l•un des -plus petits districts de 1'1'1e, est egalement le 

plus peuple. Yarren ocovpe la troisieitJe place en ce gui conceJ:ne 1 'importance 

de la population. 

4) La !?lvpart des habitants de ces. o.eux .d:i.atricts ne poasedent pas de 

terra in a dans d' autre a .. r.egions hab.i tab;tea cle 1 'f'le. · 
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5) Noua n'avone jamaie ete consultes comme il BC doit en ce qnl concerne 

cotte question, !.era des nec;ociatious que UOUO 8.V01l0 preced.CtrlmCnt menees avec 

notro Administration, on nous a declare quo le tf~rrnin d 1 attcrrinsa~~e presentait 

un grand inted~t _pour lee .Autoritcs charsecs d.e la d.cfense do 1' (\_u'JtraUe et 

pour 1~ Ivlinistere de l'aviation civile. On nous a. cgalement TlrO!nLJ quo de 

nouveaux eutretiens nuraient lien. Noua n' avons jameta don~o notrc consen- · ·' 

tement pour des raioons qui sont bien connues. 

Au debut .du mote dernier on a donne 1' ordre de pre-parer le terrain d 'atter· . 

rissac;e sano se p1·eoccuper de eavoir si la po1mlf.~tlon avo.'i.t dc·m;o on non eo~ 

consentement. Selon lee informations donnees au public, le but qu'on oe 

propooe en J.a mattero, c'eot d'ctablir nne 1ia.lson·commerciale qni oerait 

asaur~e par la ~~~~-~~~ .RJ~-p~~e ~Ai~'i!hX~ et lu ;srJ~lsh __ rhosphat_e Cotumiss~ • 

6} Enfin, et c 1est la un oentiment que nons n'a.vona pas a cacher, nous 
, , ' sommes profondcment attaches a no(;J dcu::.c ~n.otrlvta ;. 

la pltrpart de noua €f!t:!.ment que cea deux districts ont cte crccs pour 

nous -permettro' d~y f~nder nos foyers et f.;~rtatnea fr>.m~llos y reo1rJent depuis 

toujours .• ·· Ce n 1.est ·que dm:•nnt lea ·qtiatre a.nnoes de la del'nl(n;e ;_~utr~·e que :lea 

i 
. , . , ' 

Ja'[)ona s nousont forces, contre notre gr~, a abandnnncr:nos foyera.pour 

permettre la construct inn <lu ;~errain d ,·atte~rlsmwe dent: 1,.1 ·est ·actuellement 
. l . :'-' '. . ·: 

question. 
l ~ • ·'- ' ·.··• , ' , 

Ma.tntcnant que la euerre est terminee et que la pa.i~ .est .proclr:trnee. nous ~ :. 

attenclono .~out nature-llement de notre·Empire vic:torieux .gu'il nons. reinsta.lle 
·r·· . ', . 

dans non.de~rx: dietr'lcta et ,qu'il nons aide a e;f'fncer .ccrta:ips souvenil~s ;p6niblea 
. - .--.• . . ; 

de: la ·brutale oppression japono.ise. - L'une des chases. qui·. nons rnppelJ.e. le 
. . . . . , 

plus vivcment la cuerre et lea ravages et la destructton qu'ellc a apportes 

sur notre tle est le terrain d'atterrissage qu'on a_construit 'dm~s.nou deux 
• .1· 

dist:t•icts. 
' .·' 

Est-il n~cessaire que, en temps de paix, un gouvernement quelconque atl.opte.· 

des mesures que seuls lee Ja.pon~i I? ont pr.is~s en temps . de guerre ? · · · 
. , . . 

, , Nous .. ne,:saurions penser un seul instant .que. letJ Autorites de .Cat_lp.erra ·qu1,. 

pour nous, est le_ Slege supe;r-i.,em ... ·d~··la ·.j~sttoe, auraiept .dccid~-le matntien 
·\ ' . -, ' . 

,, td"''t. du terrain d'atterrissaee s1. tous ceo faits a-valent ate connuo .e .umen . pns 

en consideration. . Nous avons clone .le re:-~ret d.e ;conclure que tou:a~ nos 
, ., ; ' ; ' ,. I "' "' 

1 d t ,· . , , " t . i j tif" bl . ' p o.i oyers an erieurs out ete tcnores •. ,d une f.agon . n us.. J.a .e • · 
.. '• 

. ~' . :~ . 
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Noua aimerions entrer en mSgociation directe avec le9 parti.es gut ant 

int~ret ~. voir maintenir dans no11 clistricts un terre.tn d 'atterriesage, et nous , 
esperons et nou£J sommes c.onvaincns qu t elles comprenciront notre point de vue. 

Nons, les pcuples de 13oe et Ym:ren den:anclons a Votre I:fonnenr de bien 

1 i ... , , •t vou o r nous fa ire parven1r des que posslble nne reponse cc:t.'J e. 

Veuillez agreer etc , ••••• 

( sicne) : AKUDOR 

(s:tcn6) 

( Che:r Akubor de Yarrcn 

pour lea habi tants d.e Yarren) . . . 
I!Nv!MP:R DB TI OBURT. 

(Chef llanimer de Roburt de· Doe 

poUl~ len hubitants de Doe) 

\ 
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COP~ 

11EMOAANIUH 

m.s Honour, 

The .Ad.Ininintrntor, 

Nl\UTIU , 

i 

COPIE 

:Canberra, 21 jut llet 19L~O ~ 

Comme buite a ma. note un 10 0.e~cm1n~e J947, ,j 'ai ete nvlm) l;cr le Dire.cteur 
,, ,, ,. , 

general ue l'f1vist1on civile que Hauru a ete clanse comrne aerodrome inter-

national reculi el:' pour lea COl1rtea cl:iota.noNJ, 1')1'13 de la (}Jn;~E:t,nrv;e c1e 

l'OPJ\CI, du Poclfiqne m6rid:!onal', tonuo ~~i Melbom·ne au ruois de fovrler 

1947, En connequence, le Com!Tlonwealth ne propose d'acquerir, d'entretenir et 

d 1agrandir le terrain d'atterrisoage daus la mesure qul ae reveleru necessaire, 

Le memorandltUJ indtque en outre qu.'on t>rcvolt qne lea limitee d.u terrain 

d1atterrisr:.Ja.:j9 aeront COmprises da~S la region entouree d 1un trait blet1 1 qui 

eut indiqu~e our le plan X-732 precedemrnent envoye. 

( slcne) : J ,I\. Hl\IJ.JIG/\H, 
, 

Secretaire. 



The nt. Hon.· G. Chambers, 

t-1inistel' of External Ter.ri tor1 es, 
Canberra, A .c. T e 

CO PIE 

Objet : Terrain~ d'atterrissagc de Naurn. 

Monsieur, 

l;eU.J.'U Inlo.n~l, 

Central Pacir"ic, 10 avril 1949. 

. ' 

Au nom de la population·r.e nos .de'.lX. diStrlcta, noun avonr. l 1honncnr o.e 

vous presenter cette poti t:l.on et tiou.u er;perohr.: stnccrement que lo Miniotl·e 

l'etudiera avoc bienveillance. 

Notre petition 11rec6dcnto, d.ont copie eat Jointe a la prcscmte lettre1 a 

ete, 1 'an dernier, envoyee aux N1tori b~s de Canberra par son Excellence 
.. 

1 'Admin"lstra tour. I'ans cette .lettro 1 nous avlona eX1,Jressoment demands qu 'une 
, ~ . ;., , ~ 1 't reponse ec1•1 te nous fut envo;:rec, mais, ni 1 'Aitmini.stratcur u qui la cu re 

't it , , ' e a adressee, ni les Autori"Cos de Canberra a qui elle fut transrni se, ne nous , 
ant re-pondu. 

La seule reponso qui nous ait ete donnee juaqu •a p.•e;Jen·~ eat "une decla­

ration o1•ale :t'aite 'Par l'Administrateur, en juillet 1911.8, a la r~unton generale 

du Conseil del3 chefs. A cctte reunion, 1 'Admjnistrateur M se fondant sur la 

teneur d1un certa-.Ln memorandum de M. Halliean, secretaira du Minist~re des 
T it . , ' .. , . tt d, 1 , err o1res -exterieurs. egalement joint a la 11resente le ··re, - a ec are que 

la questton du terrain d'atterrissage ne relevait plus de sa compotence ni de 
la notre •. 

t-e ce meme document, il ressort que ie Gouvernement du Commonwealth, apres 

avoir ~te a.vise par le Di.recteur gen~ral de lfAviation civile que Nauru avait 
.., , , . , ~ . 

..... ete classe "aerodrome international regnlier pour li.e;nes d.e eourfies dlstances, 

lors d'une Con:ference de l'OPACI du Pacif"ig_ue meridional: tenue a Melbourne en 

fevrier 1947, se pro-pose d'acquerir1 d'entretenJ.r e·c d'ne:r.·o.no.tr le terratn 

d'aviation dans la mesure qui se revelera 'necossatre. 

Nous a.vons l'honneur d.e faire observer que cette Coni'erenco a eu iieu 

irnmediatement apr~a la gtierre, au moment ou 1 'administration UOllB interdisai t 

de rontrer dans nos districts parce quo l'armee dfoccupation australienne avait 
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besoin d'utiliser le terrain (l'atterriasage qui s'y trouvalt, Cela etait 

comprehensible ; toutefoia, lorsQ.ue 1 1l:'.rmee s'est rot~rce au moin d.e a6cc1nh'e 

1945, et que nou~ · ayons de nouveau sollici te la rermiasi.on de ront1·er dans nos 

d.lstriots, cette -permission nous fut accordee, mats nous requm?s ~es, 

instructions noua enjoic;nant de ne r.as occuper le terrain d'atterrissae;e, dont 

1 1AnstraHe ava1 t bcso·.i.n a dco nns de d6:fenne nattonale • 

Au mols (le novembre 19~·7 1 l'A(lm1n:1.straticm e. pnbU~ dans son quotidian le 
. ~ ~. . :·. . . : ... . . ~ ' 

.I:Iauru ~!me~·, un avis declarant qne le terrutn d 'atterrissur.e rlevai t servir a 

la lia1son connnercia.le entre J. '.i\Potrnlie et I!au:cu ot que oon f,)uct.~ onnement' 

eerai t a.ssur6 ·-par ·la .~~uantlla E~i1.:.9_~~L!.\~;'L~ et le Bri ~ish rhosnhate 

~nts~~~\1er~ • -Ponr autant ·que none J.e cach:louo, ces dtn-pooHlons sorit 

encore en vi~_~ueur actuollcment. Copcnda-nt, aucun ucrv:l.ce aer'len intornatio~al 
r~culicr n '.a t1t-tlise le terrain d tntterrinsage et lea· seuJ.s avian; que not;S 

ayona vu jusq_u tQ. :pr6oent- :sent_ conx d.ont 'la Corupnsni..o Quantns eat propr16tatre 

ainJ?i qn'un avian de la r.,A.A•'D'• Tl:'ll110p·ort Hinr- , ------------ Ce~ uvions trrinsportaierit, 
' , ' , 

en (;encr!ll, des employee de .1a. _"British phosphates Commiunionero" o.insi que 

leurs ft1mmes ·et, -parfois-,- des fonctionnaires d.u GottvernetiJetYt ~ !J<'l majo:t..,-ite 

1 I 1 t ' ., 1'' '.1. c es parmar,ers qn i. a rans-portaient, lors du vo~rnr:e dt: retonr, cto:.:.t o(~a e'rrwn1,. 

employo·o par la . ·Bri.tish Phosphs._teo Commissioners • :Bin fait; trot a· ou qua.t1·e ·-
n-vions .. se sent poe.6s sur ce terratn en 191~7- et trolo en 19'+8,- Cer:3 trois ou :\ 

flUa tre avio\18 par an juet:i.fient-ila 1 'acqu~s:l:tton cle cc ter1•ain d 1a.ttcrr1 ssacc 

qui, nature'llemont, eot -pour nous d'une importance vitale~ 

. L'Adminintrateur nous a sci~:tvent dlt qu'·ll fallo.it qne nous com-prentons que, 

lorsqu'un Gouve.rnement a besoin· d'un terratn pour des fino telles qu..e ·la ··' 

construction d 'un terrain d 'aviatt.on, ·n s 'en rencl d11•ectement proprl~taire. · 

Nouo Cf!timone qu1il ent._ -poso:tble a.•nv.oir recours 0. une. telle -m~thode dans 

certaines circonsta\1Ce0 1 main ent-ee neccasnlre· en ce q1.i.i concerne le terrain 

d'atterrisl'lar~c on quest:ion ?· ;-Ji 1 1acqt'Lisltiljn··de terres en v-nc de ia'- · 

construction d'un ·terrain d'nviatton- en Jmstralie. etait de ne.tn:re a. ·compromettre 

lea moyens d 'extstence d J.env:lron .ut'l ticru·-de ·la >populnt-J:on, et n:i. Ctiltte po·pup ' _. 

lation proteatait en donnant· dea ra1sons vala:bles, 'le (}{)uvcrner.~ent se bornerait-

1.1 0. ignorer leurs -pl~otesta t;tona et a vonraui vre la procedure: d-'aohat' ? 

S1 la si tup,t:ton .est telle que' le Gonverneme-nt d.e 1 'Atu1tralie do it ab so- ' 
lument dioposer. d'nn ·terrain dJa.ttcrr.issacse- a Nauru1 riotin- d.emandona ·1mmplement 
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qu'on nous autorise a preparer un autre emplacement pour la consh·uction d~"un 

terrain a.~atterrissac;e, et nouo ne seriona que trap hem·eux d'indiquer a 
Monsieur le Ministre deux ou trois terrains que nous enYisa~eons a cE:tte ·nn, 

Pour les raisona que nous avona indiquees en de nombreuses occasions, 

notre situation depend, daus une larr,e mesure, de la reutitution de nos terre a 

et, comme le TPes Honorable Ministre peut le voir pour lul-meme, la superficie 

des terre a qu 'on nous lais:Jerai t 1Jour y vivre oi le Gouvernewcnt du 

Commom-Tealth donnait Bltite a son pro~Jet d'am6nagement du terrain d'atterris­

sage est negligeable et inmrffim:mte. 

Hous nous permettrons 6so.lemcut tl':tndi.quer que nons sommeo en :;:etard en 

ce qui cone erne ln construct-ton d 'habitations, etc, d.u fait que cette importante 

question n 1a pas requ, dep1lis trois a.ns, d.e ooJ.ut;lon satis.L'a:U;ante et realiste. 

Nous avona beEJoin de nos terres pour notl·e alimentation et, bien qu 1a 
pr~sent on remplace tmprudemment la majorite des produits agri.coles par des 

produits alimentaires importee, le moment vienclra a nouYeau ou nous dependrons 

entierement de notre sol pour assurer notre ex-1stonce. C'est pourquo1, en 

tant que Chefs, nous avons le devoir eaoentiel de sauvega.rdeJ:' lea interets 

actuels d.e notre peuple et plus encore, de garantir leur avonJ.r, au mowent o~t 

la population d.e nos deux districts se sera mult:tpl:i.ee. 

En conclusion, de concert avec notre peuple, nous sollicitons du Tres 

Honorable M:tnistre, la restitution de nos terres. 
, 

Veuillez agreer, etc. 

(sign~) Chef's Akubor, 

T1our lea habi tants d.e Yarren 

(s1.c;n6) John Ha:rris, 

Pour les habitants de Boe 




